
                                                                                                                           Montreuil le 3 mars 2025 

 

 

Monsieur le Directeur interrégional, 

 

Nous nous réunissons ce jour à votre initiative pour ce séminaire des 

cadres dans les locaux du ministère des finances, lieu hautement 

symbolique, surtout dans ce contexte budgétaire particulièrement 

contraint et subi par la PJJ, avec des budgets au point mort. 

 Si nous saluons l’initiative de réunir les cadres de la PJJ, nous sommes bien moins séduits 

par l'ordre du jour que vous avez retenu pour "occuper" vos cadres durant deux jours.  

Pensez-vous sincèrement que "l'impact de la nutrition sur la santé mentale des mineurs", 

sujet sans doute pertinent, figure au premier rang des préoccupations de vos cadres en ce 

moment ? Parlons-en, de ces mineurs justement qui faute de budget ne peuvent se faire 

délivrer un ticket restaurant après leurs activités. Parlons-en, de ces cadres qui se voient refuser 

toutes dépenses et qui n'ont plus les moyens de travailler correctement. 

Pensez-vous que vos cadres n’ont pas autre chose à faire que d’écouter le témoignage d’une 

championne de taekwondo ? Nous sommes bien loin de leur réalité et de leurs préoccupations 

professionnelles. Le quotidien du cadre ne devrait pas se résumer à une compétition 

permanente en soutien des professionnels et au service des mineurs et familles avec une 

administration en guise de « mauvais arbitre » qui change les règles en permanence et joue 

contre ses équipes ! 

 

Monsieur le Directeur interrégional,  

 

Nous sommes consternés par de tels choix managériaux, peut-être distrayants pour certains, 

mais tellement éloignés de la réalité de celles et ceux qui tiennent « la boutique » à bout de 

bras, et qui aujourd’hui n’en peuvent plus ! 

Au regard de votre connaissance des réalités de notre interrégion, nous comprenons mal que 

vous ayez pu retenir pareil ordre du jour, aux antipodes des attentes de celles et ceux qui 

se dévouent à la mission, et à ce point en décalage avec ce que traverse notre institution, 

actuellement en totale perte de sens. Si vous souhaitez un séminaire utile et efficient, au lieu 

d’une grand-messe navrante et frustrante, nous ne saurions que trop vous conseiller de traiter 

des nombreux problèmes que connaissent, RUEs, DS et autres cadres de la PJJ : 

- Situations RH catastrophiques à tous les étages ; 

- Déploiement d’outils défaillants, inopérants et chronophages ; 

- Gestion budgétaire à la petite semaine, un détail d’intendance qui pénalise l’activité ; 

- Epuisement professionnel des cadres dû à l’inadéquation entre les moyens alloués et les 

objectifs fixés ; 

- Le règlement d'emploi des CADEC depuis la création de leur corps en 2020 qui n'a jamais vu 

le jour et qui permettrait une meilleure articulation DS/RUE ; 



- Le tabou des mesures en attente, une idée fixe des esprits grincheux ; 

- La charge de travail, un épiphénomène ; 

- Fiche de paye des cadres, ces fantassins esseulés, peut-être pourrions-nous en parler ? 

 

La liste est malheureusement loin d’être exhaustive et vous l’aurez compris, un séminaire n’y 

suffirait sans doute pas tant le chantier est grand. 

Nous vous conseillons de prendre un peu de hauteur face à la souffrance de vos cadres et à 

l'augmentation des risques psychosociaux. Vos paroles comme vos actions sont attendues. 

Monsieur Le DIR, vos cadres vous regardent but you don’t look up ! 

 

La CGTPJJ IDF/OM continuera d'accompagner tous les agents de toutes catégories 

confondues. Elle poursuivra ses actions pour améliorer les conditions de travail des agents 

malgré l'impact des différentes réformes entrées en vigueur. 

 

Vous l'aurez compris, la CGTPJJ IDF/OM a un profond attachement aux missions éducatives et 

sera force de proposition pour améliorer les conditions de prise en charge des mineurs 

accueillis ainsi que des équipes qui les encadrent.  

 

 


